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" ï']n lace (î.i matldenient (les t'V«*'(jUes de la piovince
de Québec qui impowi'iit aux catliolicjueM i'obliiration de
n'accorder leur sullVaufe (|u'aux c;indidats qui s'ent,'a-

geul rorinclleuient a voler, au parlement, en laveur
(l'une li'iîxislation rendant à la minorité cath(di(|ue du
Manili)l)a les droits scolaires qui lui «ont re(;ounUM par
le Conseil l'rivé d'Ajiii'Irterre.

".Fe, soussigin'\ canclidat à la présente élection, et

chef reconnu du parti libéral m'euiçage, comme tel,

l'ormellement et solennellement à exiger et ap-
puyer (le mon vote la pas.sati<Hi d'une mt^sure répara-
trice, devant remettre la minorité catholique du
Manitoha dans la plénitude de ses droits reconnvis, <.'t

ayant l'ap[)rohation de i'évèque spécialement harsré
de la détense et dt? la protection de ses droits, .(o

m'ençaj^e de plus à ni' rien l'aire (lui puisse mettre 1»,

li'ou Verneme lit dans l'impossibilité de présenter telle

législation réparatri(;e ou qui soit de nature à en re-

tarder l'adoption.
"

M. Luuri;M' a n-l'usé de sig-ner cette déclaration.
C'est-à-dire, qu'il est en révolte ouverte contre notre
clergé et contre le jugement de la Reine. Tous les

cathwliques et les protestants bien pensants de ce pavs
doivent llétrir un homme comme celui-là, et il nm
semble que h's électeurs de Dorchester croiront qu'il
est de leur devoir d ; ne pas contribuer à le mettre au
pouvoir. Il en est indigne, et 1(> docteur Vaillaiicourt
en marchant sous son drapeau, tombe dans le cas di!

ceux dont on peut dire: iJis-moi qui tu fréquentes rt
je te dirai (|ui tu es.

D'ailleurs à quoi bon pour M Vaillancourt de dire
qu'il est pour les catholiques ''il suit un 'fomme qui
est contre eux et veut avant toute chose le mettre au
pouvoir, ce dont il est indigne ?

Kn terminant; mes cheramc; permettez-moi de vous
dire que si; ùjivw' tivty, un peu de couHaru;e en moi et si
vous croye'^^'q'iiè'je puis faire quelque chose pour votre
comté, j'evij^iè/t} qiic i;ous iiCUo doi- lierons la main tous
ensemble '.^ "qui., unis comm-! nous l'avcns été dans le
passé.uous verrons triompher la cause sacrée des droits


